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décisions envisagées, de leurs raisons et de leurs conséquences. Je ne 
tromperai jamais leur confiance et n'exploiterai pas le pouvoir hérité des 
circonstances pour forcer les consciences. Je donnerai mes soins à 
l'indigent et à quiconque me les demandera. Je ne me laisserai pas 
inpuencer par la sofdzi gain ou la recherche de la gloire. 
Admise dans l'intimité des personnes, je tairai les secrets qui me sont 
confiés. Reçue à l'intérieur des maisons, je respecterai les secrets des foyers 
et ma conduite ne servira pas à corrompre les m a r s .  Je ferai tout pour 
soulager les sozlffrances. Je ne prolongerai pas abusivement les agonies. Je 
ne provoquerai jamais la mort délibérément. 
Je préserverai l'indépendance nécessaire à l'accomplissement de ma 
mission. Je n'entreprendrai rien qui dépasse mes compétences. Je les 
entretiendrai et les perfectionnerai pour assurer au mieux les services qui 
me seront demandés. 
J'apporterai mon aide à mes confrères ainsi qu'à leurs .familles dans 
l'adversité. 
Que les hommes et mes confrères m'accordent leur estime si je suis Jidèle à 
mes promesses ,. que je sois déshonorée et méprisée si j'y manque': 
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Avant-propos 

Dans plusieurs monographies relatives à l'histoire de l'enseignement médical en Lorraine, on 

voit relatée l'existence d'une Société savante : la SOCIETE de SANTE. 

Mais ce qui est frappant, c'est son histoire, quasiment toujours réduite à ces quelques mots : 

'%a SOCIETE de SANTE n'eiit qu'une durée éphémère" (52) (53), lorsqu'elle n'est pas tout 

simplement passée sous silence. 

Certes, comparés aux deux siècles de vie de la Faculté de Médecine de Pont-à-Mousson, il est 

vrai que les dix ans de longévité de notre Société paraissent faibles. Mais cela n'est pas une 

raison pour survoler la décennie pendant laquelle la SOCIETE de SANTE a tout même 

accompli, malgré la période tumultueuse post-révolutionnaire, d'importantes actions. 

Le sujet étant cher à notre maître Monsieur le Professeur GRIGNON, il nous l'a confié afin de 

lui rendre sa juste valeur. 

Une première approche avait déjà été effectuée par notre consœur Agnès WANG, dans sa 

thèse intitulée "L'enseigneme?zt de la Médecine à Nancy de 1789 à 1822" (57). 

Nous avons repris comme base la partie de son travail traitant de la SOCIETE de SANTE. 

Nous l'avons approfondie et complétée par de nouvelles informations. 

Ainsi nous espérons qu'il sera désormais possible de rendre à la SOCIETE de SANTE sa 

véritable place dans l'intermède entre les institutions officielles qu'ont été, d'une part avant la 

Révolution, les Facultés et Collèges, et d'autre part 1'Ecole secondaire de Médecine de Nancy 

officialisée en 1822 et précédée d'une autre école libre du même type et contemporaine de 

notre SOCIETE de SANTE. 



Avant de développer l'histoire de la SOCIETE de SANTE, il nous semble indispensable 

d'apporter quelques brèves notions : 

- d'abord historiques sur l'évolution de l'enseignement et la pratique médicale en 

Lorraine 

- puis contextuelles, puisque la Révolution française constitue un moment très 

particulier qui a été le creuset de nombreuses modifications dans le domaine qui nous 

intéresse : la Médecine. 



1. Contexte 

1.1. Le passé médical Lorrain 

Nous survolerons la période précédant le Moyen Age où seuls des guérisseurs s'essayaient à la 

thérapeutique à l'aide des plantes locales. 

Le Moyen Age en lui-même semble aussi pauvre en matière de Médecine, du moins au niveau 

de la Lorraine. Pourtant, ce ne sont pas les maladies qui manquent : de nombreuses épidémies, 

telles le choléra, la peste et la petite vérole (ancien nom de la variole), ravagent 

périodiquement la région (8) (2) (47). Le climat, les marécages et pour couronner le tout, les 

invasions guerrières successives, parachèvent de brosser le triste tableau dans lequel la 

Médecine en Lorraine tarde à s'implanter. 

Il faut attendre la fin du Moyen Age pour voir apparaître à la cour des Ducs de Lorraine 

quelques médecins "confirmés". Avant eux, la Médecine est exercée par des religieux 

spécialisés, mais ces moines ne pratiquent que des soins que l'on pourrait qualifier de 

''livresques'', et n'abordent sous aucun prétexte la Chirurgie, conformément au Concile de 

Tours de 1163, refusant aux ecclésiastiques toute opération sanglante. 

La kyrielle des guérisseurs, barbiers et autres charlatans en tous genres a donc depuis 

longtemps le champ libre. 

Cette incompétence médicale attire pour la première fois l'attention d'un des ducs de 

Lorraine : au XIVème siècle, le Duc Raoul promulgue un édit qui instaure la peine de mort 

pour les charlatans qui se mêlent de faire de la Chirurgie. 

Par la suite, luniversité de Pont-à-Mousson est créée avec l'accord du pape Grégoire III en 

1572 (23) (54) (11) (19). Il est temps de remédier à cette pénurie d'enseignement médical en 

Lorraine, d'autant que les personnes qui se destinent à l'Art de guérir s'exilent vers d'autres 

villes où existent déjà des Universités. Pendant ce temps, maladies et épidémies continuent 

leurs ravages locaux. 

Le Duc Charles III place l'université de Pont-à-Mousson sous la direction des jésuites afin de 

dispenser un enseignement orthodoxe, choix stratégique en cette période qu'est la Réforme. 



L'Université, créée en 1572, ne voit la fondation de la Faculté de Médecine qu'en 1598 sous 

les instances de Charles LEPOIS et de Toussaint FOURNIER (24) (32) (47). Elle connaît 

alors, pendant quasiment un demi siècle, un essor spectaculaire avec un afflux important 

d'élèves venant de toute l'Europe. Mais, sous Louis XIII, l'invasion de la Lorraine par les 

troupes françaises ainsi que les ravages causés par la peste viennent anéantir l'université. 

Il faudra attendre 1697, avec le traité de Ryswick, pour que la Lorraine soit rendue au Duc 

LEOPOLD, fils de Charles V (2). Dès son avènement, il déploie une activité inlassable pour 

reconstituer tout ce qui avait été ruiné par les guerres qui se succédaient depuis tant d'années 

en Lorraine. Les grandes pandémies des siècles passés avaient de plus ravagé ses états d'une 

façon souvent effroyable. Pour leur résister à l'avenir, LEOPOLD ne pouvait pas trouver 

meilleur appui que dans un corps médical instruit et nombreux. Il interdit alors à quiconque de 

pratiquer l'art de la Médecine et de la Chirurgie sans autorisation et redonne, par son soutien, 

de l'éclat à la Faculté de Médecine de Pont-à-Mousson. 

Grâce au duc LEOPOLD, la Lorraine connaît alors une période prolifique : amélioration du 

bien-être général, réorganisation du corps médical, création d'hôpitaux, diminution de 

l'extensioil des maladies contagieuses, hormis la variole (2). 

Puis vient le tour du Duc-Roi Stanislas LESZCZYNSKI. Celui-ci est très attaché à toutes les 

institutions pourvu qu'elles soient de bienfaisance (41) (47). Sous son règne fleurissent de 

nombreuses fondations. Il continue à encourager la Faculté de Médecine, la maintenant à 

Pont-à-Mousson malgré les demandes de son entourage de transfert de L'Université vers 

Nancy. 

Mais en même temps, sur l'idée insistante du Docteur BAGARD, il approuve la création, le 15 

mai 1752, du Collège royal de Médecine de Nancy (50) (24). Les deux établissements 

"cohabiteront" jusqu'en 1793, d'abord séparés géographiquement, l'un à Pont-à-Mousson, 

l'autre à Nancy jusqu'en 1768, date à laquelle la décision de transférer la Faculté vers la 

capitale lorraine, décision prise sur le tard par STANISLAS, sera effectuée de façon 

posthume (47). 

Le Collège royal de Médecine de Nancy est un tournant important dans l'organisation 

médicale de Lorraine (20). C'est une institution très moderne pour l'époque, à la fois dans son 

fonctionnement mais aussi dans ses objectifs : un système de consultations y est mis en place, 

un réseau d'échanges par le biais de correspondances médicales s'établit entre les médecins et 

on y dispense un enseignement tant théorique que pratique, ce qui est une notion moderne 

pour l'époque. L'œuvre du Collège royal est impressionnante tant en volume qu'en 

qualité (47). 



En 1771, un autre Collège est installé par Louis XV, à Nancy, complétant la Faculté et le 

Collège de Médecine. Il s'agit du Collège royal des maîtres en Chirurgie (1). 

Malheureusement, ces trois institutions ne coexistent guère plus de deux décennies pendant 

lesquelles elles trouvent assez de temps pour se quereller : médecins et chirurgiens se vouent 

une jalousie mutuelle et se confondent en procès stériles (20). 

La Révolution française met fin à ces disputes. 

1.2. La tourmente révolutionnaire 

La vague révolutionnaire va, en Lorraine comme partout sur le sol français, faire table rase de 

tout ce qui pouvait exister auparavant. Toutes les couches sociales, toutes les professions, 

absolument tous les domaines se trouvent concernés par les modifications 

révolutionnaires (28) (51). En ce qui concerne notre enseignement médical, on peut 

grossièrement dégager deux grandes périodes mouvementées. 

La première peut être définie comme un raz-de-marée allant crescendo dans ses actions 

destructrices. Avant d'atteindre l'acmé, représentée le 8 août 1793 par le décret signé à la 

Convention, sur proposition de l'abbé Grégoire, natif de Lorraine et rapporteur du Comité de 

l'Instruction Publique, ordonnant la "s~lppression sur toute la surface de la République, des 

Académies, des Collèges, cles Fac~iltés et des Sociétés littéraires" (51), la vie de nos trois 

institutions médicales à Nancy, Collèges de Médecine et de Chirurgie et Faculté de Médecine, 

va connaître une dégradation progressive : 

- Le 22 décembre 1789, la Constituante supprime l'indépendance des institutions 

chargées de l'enseignement de la Médecine et de la Chirurgie en les plaçant sous la 

tutelle des Administrations départementales (21) (32). 

- Le 22 avril 1791, ces mêmes institutions n'ont plus droit qu'à une administration 

provisoire de leurs revenus (1) (32). 

- Et en août 1792, débute la Terreur, période très particulière de la Révolution, où 

l'heure est plutôt à la destruction complète des anciennes structures de 1'Etat (14). Les 

Facultés étant accusées de faire du savoir un privilège social, les corporations de 

médecins constituant une entrave au libre exercice de cette profession, le 18 août 



1792, la loi sur l'abolition de toutes les corporations enseignantes est votée par 

l'Assemblée législative (59). Toutes les Universités, les dix-huit Facultés de Médecine, 

les quinze Collèges de Médecine et de Chirurgie existant en France sont supprimés. 

Et, un an plus tard, l'abbé Grégoire propose l'arrêt de mort définitif de nos trois 

institutions médicales (39). 

Il est assez drôle de voir que l'abbé Grégoire était intimement persuadé (et il n'était 

malheureusement pas le seul à l'être) de l'inutilité de ces institutions, pensant que la 

Révolution française allait balayer toutes les affections humaines comme elle avait balayé le 

reste (22) ! 

Hors du contexte révolutionnaire, cette première période est en même temps le cadre de 

nombreuses batailles guerrières (3). La France et ses "soldats de l'An II", tantôt conquérants, 

tantôt libérateurs, se battent quasiment contre tous les pays limitrophes (30). 

Ces deux états de fait, que ce soit l'abolition des structures d'enseignement médical françaises 

ou l'activité militaire importante, vont conduire à une première triste conséquence : la baisse 

progressive et rapide des effectifs médicaux. 

En effet, plus aucune réception officielle de médecin ni de chirurgien ne se fait, puisque plus 

aucune institution capable de le faire n'existe (54). De plus, les pertes médicales sur les 

différents fronts guerriers s'accélèrent. 

Plus de "production" de médecins et une "consommation" accnie ne peuvent qu'aboutir à une 

pénurie. 

Une deuxième conséquence découle de la première : la résurgence du charlatanisme. 

La raréfaction des soignants et les besoins médicaux constants de la population (allant à 

l'encontre des vues utopiques de l'abbé Grégoire entre autres) conduit à l'explosion du 

"brigandage" médical. "Ceux qui ont appris leur art sont confond~is avec celu qui n'en ont 

pas la moindre notion" (59). Les charlatans, maigesl et autres fausses sages-femmes se 

préoccupent de soulager les maux de la population. 

1 Les maiges ne sont autre chose que des charlatans. Il n'y a entre eux que la différence d'agir qui les 

distingue : le charlatan est ambulant, il va de ville en ville chercher l'argent, alors qu'on le porte aux 

maiges qui ne bougent pas de leur village où ils ont acquis une réputation qu'ils n'ont jamais 

méritée (59). 



- Popzrllrs vzrlt decipi : <<les gens veulent être déçus.. . » devise du charlatanisme ('56) - 

(Gravure 22 x 22 cm. Un charlatan se tient derrière une petite caisse sui- laquelle il 

expose ses potions. Un groupe de gens se rassemble pour les examiner) 

Auteurs : Willem B~iytewech et Jan van de Velde 

(Extrait de la National Library of Medicine - site internet) 



Leur action criminelle est d'autant plus favorisée par diverses lois leur ouvrant le champ 

libre : en mars 1791, les lois dlAllarde et Le Chapelier autorisent l'exercice de toute profession 

sans contrôle, au nom de la liberté et de l'égalité (14) (59). 

En 1792, il était permis à tout homme, fiît-il sans études, sans lumières, sans instruction, 

d'exercer la Médecine à la seule condition de se faire délivrer une patente qu'on accordait à 

tous ceux qui se présentaient pour l'obtenir. 

Cette permissivité excessive ne pouvait qu'ouvrir la voie au charlatanisme. Partout en France, 

et donc en Lorraine, sévit ce fléau. Les plaintes affluent, comme en témoigne cette note du 

Conseil d'arrondissement de Sarrebourg :"Les charlatans ou assassins patentés se multiplient 

d'une manière effrayante, les villes sont infestées de ce Jléaci, mais c'est szirtout dans les 

campagnes qu'il cause le plzu de ravages. Les maladies les pltis compliquées, les opérations 

les plus difSlciles n'effrayant pas leur inexpérience, ils entreprennent tout, et s'ils échouent, ils 

se sauventpar la raison suprême qui absout les plus habiles praticiens" (26). 

L'Administration centrale de la Meurthe se plaint elle plutôt des femmes des campagnes qui 

s'improvisent matrones, et se livrent à l'art des accouchements sans la moindre connaissance, 

causant souvent, par cette impéritie, des séquelles voire pire, la mort de nombreux enfants et 

de leurs mères (29). 

Nous reverrons par la suite que toutes ces dérives charlatanesques vont inciter les médecins 

nancéiens à restaurer, de leur propre chef, un enseignement pour former d'une part de vrais 

thérapeutes, d'autre part des sages-femmes confirmées. 

La deuxième phase de la période révolutionnaire est marquée par une profonde réflexion 

générale. Après la mise à sac de tout l'ancien système français, qu'il touche la politique, la 

structure de la populatio~i ou le système éducatif, il est l'heure de faire place à la 

reconstruction. 

Un petit temps de latence entre ces deux phases permet aux français de découvrir les travers 

liés au démantèlement de tout système structuré. L'anarchie ne mène à rien ... 
Place donc à la réorganisation notamment dans le domaine de l'enseignement médical. 






























































































































































































